
1. Par quels états d’esprit Dorante passe-t-il durant l’acte III ? Evoquez ses relations 
avec les autres personnages. 
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Au cours de l'acte III de "Le Jeu de l'amour et du hasard" de Marivaux, le personnage 
de Dorante traverse plusieurs états d’esprit qui reflètent son évolution émotionnelle et 
ses interactions avec les autres personnages. Voici une analyse des principaux états 
d'esprit de Dorante et de ses relations dans cet acte : 

1. Doute et confusion : 

• Dorante, qui est déguisé en valet (Bourguignon), est plongé dans une situation où 
les apparences sont trompeuses. Son amour naissant pour "Lisette" (en réalité 
Silvia déguisée en servante) le trouble, car il croit tomber amoureux d'une 
personne d'une classe inférieure, ce qui est contraire aux conventions sociales 
de son époque. 

• Il est également préoccupé par l'attitude de "Dorante" (Arlequin déguisé en 
maître) et s’interroge sur les intentions de ce faux maître. 

2. Amour sincère : 

• Au fil des dialogues, Dorante montre un amour sincère pour Lisette/Silvia. Il est 
touché par sa personnalité et semble prêt à dépasser les barrières sociales pour 
être avec elle, bien qu’il ne sache pas encore qu’elle est de son rang. 

• Cet état d'esprit est marqué par des moments de tendresse et une volonté de 
déclarer ses sentiments malgré les apparences. 

3. Jalousie et frustration : 

• Dorante ressent de la jalousie en voyant le faux Dorante (Arlequin) essayer de 
séduire Silvia. Bien qu’il sache que cette mascarade fait partie du stratagème, il 
ne peut s’empêcher de ressentir une certaine rivalité. 

• Cette jalousie renforce son attachement à Silvia et met en lumière ses propres 
incertitudes. 

4. Hésitation et prudence : 

• Conscient des enjeux du déguisement, Dorante est prudent dans ses paroles et 
ses actes. Il cherche à tester les sentiments de Lisette/Silvia sans dévoiler sa 
véritable identité. 

• Cette attitude montre son intelligence et sa capacité à s’adapter à une situation 
délicate. 



5. Relations avec les autres personnages : 

• Avec Silvia (sous l’identité de Lisette) : Leur relation est le cœur de l’intrigue. 
Une tension romantique et émotionnelle grandit entre eux, mais elle est 
compliquée par les jeux de rôles. Dorante, sans savoir qui est vraiment Silvia, est 
séduit par sa personnalité. 

• Avec Arlequin (en faux Dorante) : Dorante manifeste une certaine exaspération 
et un mépris amusé envers Arlequin. Leur interaction souligne la différence de 
classe et d’esprit entre eux, même si le déguisement masque temporairement 
cette hiérarchie. 

• Avec M. Orgon et Mario : Dorante respecte les règles du jeu orchestré par M. 
Orgon, le père de Silvia, et tente de jouer son rôle sans faillir. Ces interactions 
mettent en lumière son respect des conventions sociales, malgré son amour 
naissant. 

Conclusion : 

Durant l’acte III, Dorante passe par des états d'esprit variés – du doute à l'amour sincère, 
en passant par la jalousie et la prudence. Ces émotions illustrent sa profondeur 
psychologique et enrichissent les relations qu'il entretient avec les autres personnages, 
particulièrement avec Silvia, dans un jeu subtil d'apparences et de vérités cachées. 

Et comment se sent-il par rapport à lui-même ? 
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Par rapport à lui-même, Dorante traverse une série de sentiments ambivalents qui 
reflètent son introspection et sa lutte intérieure face à la situation inhabituelle dans 
laquelle il se trouve. Voici une analyse de ses émotions par rapport à lui-même dans 
l'acte III de "Le Jeu de l’amour et du hasard" : 

1. Trouble identitaire et remise en question : 

• Dorante est déstabilisé par le déguisement qu’il porte, qui le fait passer pour un 
valet (Bourguignon). Ce changement de rôle le pousse à remettre en question sa 
perception de lui-même. En tant que noble, il est habitué à une certaine posture 
sociale, mais se voir dans la peau d’un domestique lui offre une perspective 
inhabituelle sur les relations humaines. 

• Ce rôle lui fait également prendre conscience des contraintes imposées par son 
rang et des attentes liées à son statut. 

2. Conflit entre amour et raison : 



• Dorante éprouve un amour sincère pour Lisette (Silvia déguisée), mais ce 
sentiment le met en contradiction avec les normes sociales qu’il a intériorisées. 
Il se retrouve tiraillé entre son cœur, qui le pousse à dépasser les conventions, et 
sa raison, qui lui rappelle son rôle et ses responsabilités. 

• Cette dualité provoque chez lui un sentiment de confusion : il doute de la 
légitimité de son amour pour une "servante", tout en ne pouvant réprimer ses 
sentiments. 

3. Honte et vulnérabilité : 

• Dorante ressent parfois un léger malaise par rapport à son attirance pour une 
personne qu’il croit d’une classe sociale inférieure. Cela peut se traduire par un 
sentiment de honte vis-à-vis de lui-même, car il perçoit cet amour comme un 
écart par rapport aux attentes de son milieu. 

• Le déguisement le force aussi à se mettre dans une position de vulnérabilité, 
inhabituelle pour lui, ce qui le déstabilise mais le rend plus authentique. 

4. Fierté et désir d’intégrité : 

• Malgré ces doutes et hésitations, Dorante reste fidèle à ses valeurs. Son amour 
pour Lisette/Silvia est pur et sincère, et il montre une grande dignité dans sa 
manière d’exprimer ses sentiments. Il est prêt à affronter les conséquences de 
son choix, ce qui reflète une certaine fierté personnelle et un profond désir 
d'intégrité. 

5. Curiosité et émerveillement : 

• Cette expérience le pousse aussi à découvrir une facette de lui-même qu’il 
n’avait peut-être pas explorée auparavant : un homme capable d’aimer au-delà 
des apparences et des préjugés sociaux. Il est surpris et émerveillé par la 
profondeur de ses sentiments, ce qui enrichit son regard sur lui-même. 

Conclusion : 

Par rapport à lui-même, Dorante se sent à la fois troublé et transformé. Cette expérience 
le met face à ses propres limites, ses préjugés, mais aussi à la sincérité de son cœur. Il 
ressort plus humain et plus lucide, avec une meilleure compréhension de ses désirs et 
de son identité. Cette introspection est l’un des moteurs de son évolution dans la pièce. 

Dans la dernière scène il se dit "enchanté" : "ce qui m’enchante le plus, ce sont les 
preuves que je vous ai données de ma tendresse", dit-il à Silvia. Curieux 
"enchantement"... 
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La déclaration de Dorante à Silvia dans la dernière scène, lorsqu'il se dit "enchanté" par 
les preuves d'amour qu'il lui a données, mérite une analyse approfondie, car elle révèle 
un aspect complexe de son personnage et de la dynamique marivaudienne. 

1. Un enchantement paradoxal : 

• Le terme "enchanté" peut sembler paradoxal dans ce contexte, car Dorante fait 
référence à des preuves de tendresse qu’il a exprimées alors qu’il croyait 
s’adresser à une servante. Il devrait logiquement ressentir un mélange de gêne ou 
de soulagement, mais au lieu de cela, il éprouve une joie sincère. 

• Ce paradoxe montre à quel point Dorante valorise la sincérité et la profondeur de 
ses sentiments. L'enchantement ne vient pas de la résolution du quiproquo, mais 
de la confirmation qu’il a agi avec authenticité, sans être guidé par des 
conventions sociales ou des attentes superficielles. 

2. Un triomphe de l'amour sincère : 

• Dorante est enchanté parce qu'il a pu prouver à Silvia que son amour était 
désintéressé et pur. En aimant Lisette (qu’il croyait être une servante), il a 
dépassé les barrières sociales, prouvant que son affection était véritablement 
dirigée vers la personne et non vers son statut. 

• Ce moment marque un triomphe personnel pour Dorante, car il réalise que son 
amour n'était pas conditionné par les apparences. Cela le rassure sur son propre 
caractère et son intégrité. 

3. Une valorisation de son propre mérite : 

• Dorante se réjouit également de l’image de lui-même que ces preuves de 
tendresse renvoient : celle d’un homme capable de générosité, de noblesse de 
cœur et de dépassement des préjugés. Ce contentement peut être interprété 
comme une légère vanité, mais elle est adoucie par la sincérité de son amour. 

• Il est "enchanté" de constater qu’il a été fidèle à ses valeurs, même sans savoir 
que la situation se dénouerait à son avantage. 

4. Un plaisir esthétique et émotionnel : 

• Le terme "enchanté" évoque aussi un émerveillement devant la beauté de 
l’aventure qu’il vient de vivre. Les péripéties, les émotions intenses, et le jeu des 
apparences ont créé une situation digne d’une comédie romanesque. Dorante 
est sensible à cet aspect presque théâtral de l’histoire, ce qui renforce son 
enchantement. 

5. Un apaisement final : 



• Enfin, cet enchantement reflète son soulagement et son bonheur de voir son 
amour partagé par Silvia. Après les doutes et les tensions qu’il a vécus, il peut 
enfin se laisser emporter par la joie pure de l’amour réciproque, ce qui explique 
son état d'euphorie. 

Conclusion : 

Le terme "enchanté" employé par Dorante dans la dernière scène souligne à la fois sa 
satisfaction morale, son émerveillement face à la sincérité de ses sentiments, et son 
bonheur de voir son amour validé. Ce mot, chargé d’ambiguïté, reflète le mélange de 
vanité légère, de triomphe personnel et de ravissement amoureux propre au style 
marivaudien. C’est un "enchantement" qui célèbre à la fois l’amour, la vérité, et la 
profondeur humaine révélée par cette comédie des apparences. 

4o 

Vous avez dit : 

N'y a-t-il pas là de la vanité ? de l'amour propre ? traits de caractère qu'il pourrait 
partager avec Silvia... 
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Absolument ! L'"enchantement" de Dorante peut effectivement révéler une certaine 
dose de vanité et d'amour-propre, des traits de caractère qu'il partage avec Silvia et qui 
contribuent à leur compatibilité. Voici comment ces aspects peuvent être analysés : 

 

1. Une satisfaction personnelle : 

• Lorsque Dorante exprime qu'il est enchanté par les preuves de sa tendresse, cela 
peut être interprété comme une forme d'auto-congratulation. Il est fier d’avoir été 
capable d’aimer au-delà des apparences et de démontrer des sentiments 
désintéressés. Cette fierté, bien que sincère, reflète une volonté de se valoriser 
dans le regard de Silvia et dans sa propre estime. 

• Cela montre un aspect narcissique, car il se délecte non seulement de l’amour 
partagé, mais aussi de la perception de lui-même comme un homme noble de 
cœur. 

 

2. Une vanité partagée avec Silvia : 

• Silvia, tout comme Dorante, fait preuve d’une certaine vanité tout au long de la 
pièce. Elle est également fière de son intelligence, de sa capacité à manipuler les 



apparences, et de ses sentiments sincères. Le fait qu’elle ait voulu tester Dorante 
à travers le déguisement montre une forme d’amour-propre : elle cherche à 
s'assurer qu’elle est aimée pour elle-même, au-delà de son statut social. 

• Leur vanité respective est une forme de miroir, ce qui les rend bien assortis. 
Tous deux ont besoin de se sentir moralement irréprochables et 
intellectuellement supérieurs, mais cette quête d'intégrité morale est également 
ce qui les rapproche. 

 

3. Un amour-propre positif : 

• Chez Dorante comme chez Silvia, cette vanité n’est pas entièrement négative. 
Elle reflète une recherche sincère de validation de leurs valeurs et de leurs choix. 
Leur satisfaction personnelle découle du fait qu’ils ont réussi à prouver leur 
mérite dans une situation complexe. 

• Dans ce contexte, l’amour-propre devient un moteur de l’authenticité. Dorante 
et Silvia ont besoin de ces preuves pour confirmer leur capacité à aimer 
sincèrement, ce qui nourrit leur estime d’eux-mêmes et renforce leur lien. 

 

4. Une mise en abyme marivaudienne : 

• Marivaux semble jouer avec cette idée de vanité. L’amour dans Le Jeu de l’amour 
et du hasard est souvent lié à l’image que les personnages se font d’eux-mêmes. 
Ils tombent amoureux en partie parce qu’ils reconnaissent dans l’autre des 
qualités qui correspondent à leurs propres valeurs. Silvia admire la sincérité de 
Dorante ; Dorante apprécie l’intelligence de Silvia. Mais derrière cet amour 
mutuel se cache une admiration pour leur propre reflet dans l’autre. 

 

5. Un amour conditionné par l’amour-propre : 

• La satisfaction qu’éprouve Dorante en évoquant les preuves de sa tendresse 
montre aussi que son amour pour Silvia est conditionné par l’idée qu’il a donné 
le meilleur de lui-même. Si cette situation n’avait pas démontré sa noblesse de 
cœur, il aurait pu se sentir diminué. Cela illustre une dynamique où l’amour-
propre joue un rôle fondamental dans l’amour romantique. 

 

Conclusion : 



Oui, il y a de la vanité et de l’amour-propre dans l’enchantement de Dorante, tout 
comme dans le comportement de Silvia. Ces traits, loin d’être des défauts rédhibitoires, 
les rendent profondément humains et en phase avec les enjeux marivaudiens. Ils ne 
tombent pas seulement amoureux l’un de l’autre, mais aussi de l’image idéalisée qu’ils 
renvoient d’eux-mêmes. Cette vanité commune, bien que subtile, renforce leur 
compatibilité et participe au charme de cette comédie des sentiments et des 
apparences. 

 


